
 

 

 

 

 

 

 
Consignes : 1)  L’usage de la calculatrice programmable est interdit  3)  Le silence est obligatoire 

            2)  Le téléphone est interdit dans les salles   Durée de l’épreuve : 3 heures 30 

 

 

I- Endettement de l’Etat et relance 

Keynésienne 

Si le débat sur la politique monétaire (Keynes, 

pour mémoire, ne croyait guère à son efficacité) 

prend tant de relief aujourd’hui en France, c’est, 

pour partie, du fait que la politique budgétaire est 

atteinte d’un mal à peu près ignoré dans les années 

50 et 60: la crise des finances publiques, qui vient 

grever irrésistiblement les marges de manœuvre 

des gouvernements. (…) 

Dès lors, les gouvernements en sont réduits à 

mener des politiques budgétaires qui épousent 

mollement la conjoncture: en période de faible 

croissance, la baisse des rentrées fiscales creuse le 

déficit: en période de croissance plus forte, on 

tâche de consolider le solde budgétaire. Ces 

politiques au fil de l’eau sont de faible durée. Que 

la récession s’attarde un peu sur un pays, comme 

ce fut le cas de la Suède au début des années 90, et 

très vite l’ampleur des déficits peut obliger à 

remettre en cause l’action engagée. Cette prudence 

nouvelle ne doit presque plus rien à leur peur de 

l’inflation ou à celle des déficits externes mais tout 

au risque de voir l’endettement grever 

inexorablement les recettes de l’État. 

                       D. Cohen, Richesse du monde, pauvreté des  

                                                  nations, Flammarion, 1997. 

 

Questions 

a) Expliquer. Quels sont les effets pervers 

auxquels on peut s’attendre en cas de 

relance Keynésienne? 

b) Expliquer. Qu’est-ce-qui, aujourd’hui, 

limite grandement l’autonomie des 

politique budgétaire? 

c) Une relance keynésienne de l’économie par 

un pays isolé est-elle aujourd’hui crédible? 

d) Expliquer la phrase soulignée. 

e) Citer les composantes de la demande 

agrégée sans se référer au texte.  

(30 points) 

 

II- Sur le graphe ci-dessous, la droite représente 

une fonction de consommation. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

a) A partir des données du graphique trouver 

l’équation correspondante. 

b) Interpreter Yd 

c) Expliquer. Que représente 30 dans la 

fonction de consommation? (20 points) 

 

III- Andrélus est économiste, il travaille pour une 

institution financière de la capitale. Ayant 

détenu des informations lui faisant croire qu’il 

va y avoir une rareté de carburant dans les jours 

qui suivent, il a fait un retrait de 500,000 

gourdes pour stocker des centaines de gallons 

de gazoline. 

 

a) Préciser pour quelle raison Adrelus détient-

il la monnaie ? 

b) De quoi dépend directement la quantité 

monnaie que détient Andrélus? (Expliquez) 

c) Enumérer les différentes fonctions de la 

monnaie. (20 points) 

 

IV- Equilibre du monopole avec coûts de 

production: la demande d’un produit « Q » 

s’exprime ici en terme de prix d’où l’équation: 

Q =  
 

    
 
    

    
 . Une seule entreprise 

intervient sur le marché de biens et services et 

Q désigne la quantité. 

La courbe de coût moyen de cette 

entreprise est de la forme:  

CM = 0,75Q - 0,73. 

a) Trouver l’équation de la demande P. 

b) Déterminer le revenue total. 

c) Calculer le coût total. 

d) Différencier le monopole pur et le 

monopole naturel. (30 points). 
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